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Un moment important de la vie 
démocratique de notre asso-
ciation vient de se dérouler, il 
s’agit de notre assemblée gé-
nérale.

Vous trouverez dans votre 
journal la composition du nou-
veau conseil d’administration 
dont il faut regretter le manque 
de parité.

L’essentiel des débats, nom-
breux et riches, est relaté de 
façon journalistique dans un 
encart joint à cet envoi.

Comme vous pourrez le 
constater au fil de votre lec-
ture, cette assemblée a été 
dynamique et nous invite, pour 
reprendre les propos de notre 
camarade Alphonse Véronèse, 
à un nouveau développement 
de notre association.

Cela ne se fera pas sans l’in-
vestissement de chacune et 
chacun d’entre vous ni sans 

l’implication des organisations 
CGT sur l’ensemble du terri-
toire.

Alors que le mouvement qui 
traverse notre pays exprime 
colère et soif de justice so-
ciale, notre association, avec 
le soutien de ses militants, de 
la solidarité, souhaite modes-
tement contribuer à tisser ces 
liens sociaux et à transformer 
notre société en un monde 
plus juste et plus humain.

Frédérique Landas
Présidente de L’Avenir social
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L’équipe
de L’Avenir social
présente ses vœux
de lutte,
d’entraide
et de progrès
à tou·te·s
ses adhérent·e·s.
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THÉMAS
PROGRÈS SOCIAL, PAIX, DÉMOCRATIE

C
e sont là trois enjeux fondamen-
taux qui animent l’action perma-
nente de L’Avenir social. Les 
sociétés de ce siècle disposent 

des capacités humaines, culturelles, scien-
tifiques et technologiques permettant aux 
générations actuelles et futures de vivre 
mieux.
Nous savons que les moyens existent de 
faire face aux besoins élémentaires : se 
nourrir, se vêtir, se loger, se reposer, se 
cultiver pour faire société.
Nous savons qu’il faut s’attaquer au 
gouffre des inégalités qui appauvrit les 
plus pauvres et enrichissent les plus riches.
Nous œuvrons à la rencontre d’hommes et 
de femmes à travers les continents pour 
donner une portée concrète à la solidarité 

internationale et en conséquence de faire 
vivre la fraternité pour la paix.
Et pourtant, notre monde est en prise à 
des conflits, des guerres, des tensions 
qui jettent des millions de personnes, de 
familles sur les chemins de l’exil.
Nous commençons à ressentir les effets 
des changements climatiques et les im-
pacts sur les populations.
Ce sont là de grandes questions se rap-
portant au rôle et à la place des insti-
tutions internationales, notamment de 
l’ONU, nous sommes aussi des citoyens 
du monde.
Toutes les forces de progrès et démocra-
tiques ont donc un défi considérable à re-
lever. Au quotidien comme dans la durée, 
du local à l’Europe, au mondial.

Pourquoi ce qui était concevable en 1944 
lors de la conférence de l’OIT à Philadel-
phie ne le serait plus aujourd’hui ? Reve-
nons à son esprit : faire du progrès social 
le levier principal de nature à donner de la 
force à la démocratie et à la paix.
C’est un choix de société afin de répondre 
aux préoccupations pressenties et ouvrir 
de nouvelles perspectives pour les géné-
rations à venir.
Les richesses produites, les profits réali-
sés, les placements financiers, le budget 
de l’État, la qualité des services publics 
doivent être au service du développe-
ment humain partout et pour tous dans le 
monde.

Alphonse Véronèse

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
L’association a tenu son assemblée générale les 28 et 29 novembre 
dernier (voir supplément à ce numéro pour le compte rendu des 
débats), sa direction a donc été renouvelée. Ci-dessous la liste des 
membres de cette nouvelle direction.
CONSEIL D’ADMINISTRATION 		
ABECIA Félix (USR Paris) ; BERNARD Éric (Fédération Équipement/Environnement) ; 
BODIN Marie-Christine (individuelle) ; BOUBAT Rémi (individuel) ; BRETON, Patrick 
(individuel) ; CAZENEUVE David (Fédération Santé Action Sociale) ; CHAMPOUSSIN 
Olivier (FERC) ; CHAUDAT Yves (Loisirs, Solidarité, Retraités – Côte-d’Or) ; CONSTANT 
Claude (Fédération Loisirs, Solidarité, Retraités) ; DAVRANCHE Guillaume (individuel) ; 
DEFORT Marie-Claude (Union syndicale AP-HP) ; DELAUNAY Yannick (Syndicat des 
Retraités JP. Timbaud, S.Masson) ; DELGADO Antonio  (individuel) ; ESNAULT Sylvain 
(Fédération Cheminots) ; FERNANDEZ–BALBOA José (Fédération Construction, Bois 

et Ameublement) ; FUSIL Pascal (individuel) ; GOULETTE Lionel (Fédéra-

tion Travailleurs Métallurgie) ; JOUBIER 
Jean-Michel (individuel) ; KOVACEVIC 
Zorica (APCIS - centre socio-éducatif) ; 
LAIR Jef (Fédération des Services publics) ; 
LANDAS Frédérique (Comité régional 
Picardie) ; LEVI-HAMAÏSSIA Houria 
(individuelle) ; MONZIOLS Bruno (Syndicat 
des Finances publiques) ; MOULIN Joël (UFR Banque et Assurance) ; 
PACCIONI Catherine (FILPAC) ; PENNE Sandy (UD Pas-de-Calais) ; POMBET 
Guillaume (FAPT) ; VALLET Jacques (individuel) ; VARDALAS Jean-Michel 
(FERC-SUP) ; VERDIER Raymond (CNTPEP) ; VIBERT Ronan (EDUC’ACTION 
56) ; VITAGLIANO Alessandro (Syndicat des Personnels de la Confédération). 

COMMISSION FINANCIÈRE ET DE CONTRÔLE
LEMERCIER Marie-Claude (UD Hauts-de-Seine) ; SAGETTE Olivier (UL Paris 3e) ; 
SENEPART Michel (UCR).

Brèves

DE L’IMPORTANCE D’ADHÉRER 
ET DE FAIRE ADHÉRER À L’AVENIR SOCIAL
Dire que l’association n’est pas en nombre 
d’adhérents ce qu’elle devrait être est 
une évidence. 350 000 timbres dans 
les années 50 pour atteindre 1 200 000 
en 1977… Aujourd’hui, c’est moins de 
400 adhérents individuels et autant d’or-
ganisations.
Ceci n’est pas le fait d’une funeste déser-
tion ou d’une désapprobation des orien-
tations de l’association, c’est simplement 
le fait d’une rupture dans son histoire, de 
la suspension de son activité (pour ne 
pas dire de son existence) et de la diffi-
culté à retrouver le nouveau chemin qui la 
conduira jusqu’aux adhérents de la CGT 
à un niveau qui sera compatible avec son 
ambition, celle d’être l’organisation de soli-
darité de la CGT.
Outre un vrai travail sur le contenu poli-
tique, le choix des terrains d’action et les 
projets, outre une politique de communi-

cation et d’information pour regagner un 
niveau d’adhésion correspondant à une or-
ganisation de masse comme la CGT, c’est 
aussi sur les adhérents actuels que L’Ave-
nir social peut et doit pouvoir compter pour 
franchir des étapes de développement.
En effet, des camarades peuvent faire 
venir d’autres camarades vers l’adhésion à 
l’Avenir social ; il en va de même dans la 
vie des organisations : trop peu d’organi-
sations adhérentes à L’Avenir social font 
le travail militant de sensibilisation de sa 
base pour convaincre de la pertinence qu’il 
y a à renforcer l’association. Au sein même 
des commissions exécutives, le plein reste 
loin d’être fait.
Il est certain que la faiblesse numé-
rique actuelle de notre association tire 
la situation vers le bas. Une forte pous-
sée aurait vraisemblablement la vertu de 
la rendre plus visible, de produire une 

émulation et très certainement de hâter 
des modifications à propos de la présence 
sur les territoires.
Pour autant, une sensibilisation immédiate 
est nécessaire. Atteindre de tels objec-
tifs ne pourra pas se faire sans forcer la 
nature ou en attendant quelques retourne-
ments miraculeux.
Il nous appartient donc à tous d’influer 
en ce sens. Être adhérent et renouveler 
son adhésion est la première démarche, 
faire connaitre, conduire un camarade, un 
proche à l’adhésion est aussi une tache 
militante indispensable et accessible 
au plus grand nombre pour développer 
L’Avenir social.
Cette question a vocation à être débattue, 
mais dans l’attente il nous appartient à 
tous de commencer.
Pascal Busquets



de jeunes du mouvement de 
jeunesse paysanne du village.

THÉMAS ACTION

L
e 17 novembre, nous étions pré-
sents à l’invitation des camarades 
de la CGT d’Arjowiggins à la fête 
organisée pour la fin de leur lutte.

Cette lutte a duré 1615 jours avant 
de retrouver un repreneur local après 
quatre  ans passés à convaincre de l’uti-
lité de la reprise d’une activité de papetier 
et en même temps par leur veille de l’ou-
til industriel menacé de destruction par le 
propriétaire.
Nous nous sommes engagés à leurs côtés 

par une action inédite à l’été 2016 avec un 
camping solidaire afin de les rencontrer et 
de les soutenir sur place…
Cette histoire, ils vont la raconter, se 
raconter sur ce qu’ils ont vécu pendant 
ces quatre ans. Mais en attendant, ils ont 
voulu que tous ceux qui ont participé à la 
lutte, les ont soutenus, soient là, avec eux, 
pour un après-midi et une soirée rendue 
combative par les interventions de Franck 
Sailliot, ancien délégué syndical d’Arjo, et 
Philippe Martinez. Une émotion a été par-

tagée lors de la diffusion d’un film qu’ils 
ont tourné à chaud juste après l’annonce 
de la reprise. Film dans lequel les cama-
rades, les épouses qui les ont soutenus 
tout au long de cette lutte, racontent des 
moments de ces quatre ans. Et puis la jour-
née s’est achevée par un bon moment de 
culture : en ouverture, la pièce des ex-Fra-
lib sur leur lutte, vous savez le Thé 1336 
jours lutte. Un pont entre Gémenos et 
Wizernnes, puis le groupe « Aux petits 
oignons » et enfin, de manière très inti-
miste, le concert de Père et Fils, groupe de 
Boulogne : guitare, voix, contrebasse, uku-
lélé au milieu du public dans un concert 
engagé et sans langue de bois ! Une belle 
journée de partage, de solidarité, de com-
bat, de culture, une journée qui fait du bien.
Nous continuerons à suivre les cama-
rades car, si l’activité reprend un nouveau 
combat, s’engage celui des embauches et 
celui-là ne fait que commencer.
Catherine Paccioni

1615 JOURS DE LUTTE
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AUCUNE INQUIÉTUDE À AVOIR ! 
Cotisations, dons, prélèvement à la source, quoi de nouveau pour la réduction 
fiscale ?
Les dons et cotisations versés aux associations d’intérêt général (dont L’Avenir social fait partie) 
donnent droit à une réduction d’impôt de 66 % pour les personnes soumises à l’impôt sur le revenu.
Le passage au prélèvement à la source et l’année blanche ne changent rien à cet avantage mais 
modifie son organisation.
Les versements faits aux associations en 2017 donneront lieu à la réduction en question, sous la 
forme d’un acompte de 60 %, au 15 janvier prochain, le solde de cette réduction sera appliqué le 
15 septembre.
En avril 2019, comme par le passé, vous effectuerez la déclaration de vos revenus 
de 2018. À ce moment, vous pourrez indiquer précisément les dons que vous avez 
réalisés en 2018.

Brèves
Bilissibougou
C’est près de 10 000 euros de 
livres qui ont été récupérés grâce 
à un partenariat avec l’objectif de 
fournir la bibliothèque villageoise 
et paysanne de Bilissibougou 
en ouvrages de qualité. La 
bibliothèque se trouve fortement 
investie par les instituteurs de 
la région en raison d’un fonds à 
connotation fortement « savante », 
un ajout de livres de jeunesse 
aura vocation à diversifier le 
fonds. En outre, le projet de 

bibliothèque aura vocation à être 
professionnalisé par l’implication 

Recherche
Un mémoire de recherche 
consacré à la pensée politique 
de Madeleine Vernet à pu être 
récupéré auprès la bibliothèque 
de l’Institut d’études politiques 
(IEP) de Paris.

Notre camarade 
Marcel Cerf, militant 
dévoué et obstiné de la 
cause de la jeunesse, 
administrateur de 
l’Avenir social jusqu’à 
la dernière assemblée 

générale, s’est vu remettre ce 
jeudi 6 décembre la médaille 
d’or de la jeunesse, des sports 
et de l’engagement associatif. 
La distinction est remise sous 
la responsabilité du ministre 
de l’Éducation nationale et du 
ministre des Sports.
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AU FIL
DU TEMPS

L
e syndicat CGT Trane (métallos) 
et l’UL-CGT d’Épinal se sont 
engagés dans la mise en place 
de pratiques de solidarité, c’est 

ainsi par exemple qu’une sortie avait été 
organisée en avril dernier dans le Haut-
Doubs. En collaboration avec l’asso-
ciation Asile Accueil  88, deux familles 
de demandeurs d’asile habitant Épinal 
(demeurant en appartement et en hôtel), ont pu 
sortir de leur quotidien avec une quinzaine de 
syndiqués et des membres de leurs familles.
Une maman arménienne et une autre alba-
naise, chacune avec leur fille et leur garçon, 
ont découvert cette magnifique région, avec 
randonée et visite de fromagerie. Leur séjour 
a été complètement pris en charge par l’Union 
locale. Un droit aux vacances pour tous que 
notre UL tente de faire vivre par ce type de 
petites initiatives que nous envisageons de ré-
péter. Les projets se discutent en AG de l’UL, 
ce qui permet de présenter L’Avenir social, car 

c’est dans l’esprit de notre association de soli-
darité que nous agissons. 
Le beau temps était au rendez-vous. Tout le 
monde s’est retrouvé après la marche au CLAJ  
(club de loisirs et d’action de la jeunesse) de 
Franche-Comté, la structure autogérée de Ro-
chejean, à la Ferme de la Batailleuse (tout un 
programme... !), à côté des pistes de Métabief. 
Tout le monde a été enchanté par ce moment 
de détente, mais aussi d’échange, au fil des 
discussions informelles, pour conclure que 
« nous sommes tous des migrants ».
Michel Tommasini

VOSGES solidarité

LECTURE
Un livre consacré à l’histoire 
du racisme, celle-ci déclinée en histoire 
des racismes

« Le racisme commence 
lorsqu’on cherche à donner 
des inégalités sociales une 
justification fondée dans la 
nature, accompagnée de ré-
férences explicites à des élé-
ments de savoir biologique » 
ou plus simplement, le 
racisme c’est « toute forme 

de haine de l’autre en tant qu’autre, fondée non 
pas sur ce que l’autre fait, mais sur ce qu’il est 
réputé être ».
Les formes du racisme sont innombrables. 
Toutes ont une origine, une date et un lieu 
de naissance. C’est à l’étude de leurs gé-
néalogies multiples qu’est consacré ce livre. 
Survolant le monde gréco-romain, le Moyen 
Âge et l’âge classique, il s’attache plus par-
ticulièrement aux avatars du racisme aux 
XIXe et XXe siècles, de l’affaire Dreyfus à la 
Shoah, du racisme colonial aux problèmes 
de l’immigration dans la France contempo-
raine, et du génocide des Arméniens aux 
grands crimes de masse qui ont ensanglan-
té ce dernier demi-siècle. 
Outre une approche historique avec une 
utilisation des repères de l’histoire des reli-
gions et de leur rôle dans la diffusion du 
racisme, l’auteur se sert de sa connaissance 
de la philosophie pour soumettre son ana-
lyse personnelle.
Christian Delacampagne, professeur à Johns 
Hopkins University (Baltimore, États-Unis), a 
été professeur de philosophie et journaliste 
au Monde, il s’est également consacré à la 
recherche sur l’histoire de l’esclavage, il est 
l’auteur d’un ouvrage remarqué sur le sujet. 
Une histoire du racisme préfacée par Laure 
Adler et coéditée avec France Culture.

Une histoire du racisme
Christian Delacampagne — Le livre de poche, 
288 pages — 6,80 euros

Brève
Le petit musée 
Madeleine Vernet

Envisagée depuis longtemps, la constitu-
tion d’une collection d’objets significatifs 
témoignant du passé de L’Avenir social voit 
enfin le jour. Cartes postales de l’orphelinat 
(contenant parfois des écrits des enfants), 
livres, brochures et pamphlets illustrant la 
pensée politique et pédagogique de 
Madeleine Vernet sont ainsi prospectés et ré-
unis dans un fonds qui aura vocation à mettre 
en valeur l’histoire de notre association.

Le Règlement Général sur la Protection des Données (RGPD) à L’Avenir social
Vous êtes partie prenante du réseau solidaire de 
L’Avenir social et, dans ce cadre, vous nous avez 
confié des données à caractère personnel vous 
concernant. C’est à ce titre que vous recevez 
L’ÊTRE SOLIDAIRE.
Le Règlement général sur la protection des don-
nées qui vient d’entrer en vigueur en France et 
au niveau européen le 25 mai 2018 renforce 
vos droits et les mesures de protection des don-
nées à caractère personnel. C’est aussi l’occa-
sion pour L’Avenir social de réaffirmer le respect 
et l’intégrité dont l’association fait preuve en ma-

tière de protection de la vie privée de chacun·e 
de ses adhérent·e·s, donateurs et donatrices.
Les données collectées par L’Avenir social ne 
sont pas cédées, louées ou vendues à des tiers. 
Elles sont destinées à L’Avenir social ou aux tiers 
mandatés par L’Avenir social dans le cadre de 
ses missions. Vous disposez d’un droit d’accès, 
de rectification et de suppression des données 
qui vous concernent. Vous pouvez demander la 
portabilité de ces dernières. Vous avez également 
le droit de vous opposer aux traitements réalisés 
ou d’en demander la limitation.

 
Pour exercer vos droits, vous pouvez 
contacter L’Avenir social, 263 rue de Paris – 
Case 419 – 93514 Montreuil cedex. Vous re-
trouverez toutes ces informations sur notre 
site internet (avenirsocial.org).

Si vous voulez continuer à recevoir des commu-
nications de L’Avenir social, quelles que soient 
leurs modalités ou finalités, vous n’avez rien à 
faire.
Merci de votre confiance et de votre soutien aux 
valeurs d’entraide et de solidarité.


